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zehnjähriges Studium des gesunden und
kranken Körpers medizinisch voreingenommen

ist. Sie wandte sich deshalb
•folgerichtig an einen der zahlreichen
Laienkrankenbehandlcr, die manche
Leute nur lieh- und respektlos
«Kurpfuscher» zu nennen belieben. Dieser
würdige Oberguiachter legte der guten
Frau die Hand auf den Leib und erklärte
ihr, sie habe wahrscheinlich Magenkrebs.

Der sicherste Weg, dies festzustellen

sei, dass man einen lebenden Krebs
auf den nackten Leih lege. Stirbt der
Krebs, hat man Magenkrebs. Stirbt er
nicht - na, dann hat der Krebs vielleicht
Gallensteine. Da diese Art von
Krankheitsfeststellung ohne weiteres jedem
einleuchten tnusste, kaufte sich also die
Frau drei springlebendige Krebse und

setzte sie sich an. Die aber verslanden
das falsch und verhissen sich in die Haut
der Dame, was dieser im Augenblick
viel stärkere Beschwerden verursachte
als Nierensteine und Magenkrebs bisher
zusammen. Dem Schwiegersohn der
Schwergeprüften, der hellen wollte, fuhr
der eine Krebs miL einer Schere in die
Lippe. List die Tochter konnte Mutter
und Mann von ihren Krebsleiden
befreien, indem sie die Krebse tötete. Die

Frage, was der Frau nun eigentlich
fehlte, ist jetzt leider ebensowenig gelöst,
wie die, ob die Krebse nun Gallensteine
hatten. Nur eine Heilwirkung dürfte
diese tragische Geschichte haben. Diese
«Krebskranken» gehen sicher nicht wieder

zum Kurpfuscher.

La sante du pied.

On pent dire, sans etre laxe d'exage-
ralion, que la plupart des gens souffrent
des pieds autant que des dents. La
demarche dc Charlie Chaplin qui, au cinema,

dechaine les rires, indique malheu-
reusement chez ceux qui l'imitent sans
le vouloir - unc penible infirmite.
Nombre de personnes aux pas hesitanls
out les pieds deformes par une affection
appelee hallux valgus, ou deviation du
gros orteil. Cette infirmite, commc d'ail-
leurs la plupart de celles qui altcignenl
les pieds, peut etre corrigee par le Chirurgien.

Mais ne serail-il pas indique que
l'intervention de ce dernier füt preparer
ou continuee par un pedicure intelligent
et convenablement instruit, qui, par des
soins appropries, mainticndrail les pieds
du malade dans de bonnes conditions?

La profession du pedicure est trop
souvent mise au niveau de celle de la
manucure et du coiffeur desquels on

exige plus d'habilete et de goüL que de

science. Or, il imporle que le pedicure
rccoive une formation scientifiquc, afin

qu'il ne soit pas tenle d'excrcer son metier

au seul gre de son inspiration. Cette

question commence ä preoccuper les

milieux medieaux. L'histoire nous four-
nit d'ailleurs de nombreux exemples de

professions qui, cxercees autrefois par
d'humbles artisans, sont aujourd'hui
devolues ä des homines el ä des femmes

soigncusemenl specialises. Ainsi la

Chirurgie, apanage, des barbiers d'antan,
est devenue science ardue qui demande
des etudes longues et approfondies. Les

dentistes, les sages-femmes, les masseurs

sc recrutaient aussi parmi de modestes

citoyens qui tres souvent exercaient en

meine temps les professions les plus in-
attendues. Ce n'est malheureusement plus
le cas aujourd'hui, et Ton peut prevoir



174 Das Rote Kreuz —• La Croix-Rouge

que flans peu de temps, le pedicure lui
aussi viendra a la medecine.

II existe en Angleterre une societe <le

pedicures qui s'efforce actuellcmenl <le

relever le niveau de la profession. Au
cours de l'une de ses dernieres reunions,
a laquelle assislaicnt des medecins, eile
etudia celte importante question. La
societe des pedicures demande que ses

membres puissent collaborer plus etroite-
ment avcc les medecins et cju'on etablisse
dans tons les grands höpitaux une
consultation oft les malades pourront se faire
soigner les pieds. Pour etre admis dans
cettc societe, il faut passer un examen
Ires severe auquet Jes candidats se pre-
parent par 18 mois d'etudes a Londres et

deux ans d'etudes ä Edinbourg et
Manchester. Lette preparation embrassc les

sujets suivants: anatomie, physiologic,
pathologic, therapeutique des maladies
du piocl et travaux pratiques. La plupart
des cours soul fails par des medecins dis-
tingues qui font egalemenl parlie du jury
des examens. La societe, encore a ses

debuts, a neanmoins reussi a creer plu-
sieurs höpitaux et <lispensaires consacres

uniquement au traitement des affections
du pied. Un grand höpital anglais s'est

meine annexe une consultation tenue par
<les pedicures.

Le public ne retirera que des avan-
tages d'une telle collaboration. Autrefois,
en effet, le pedicure ignorait tout on pres-

que tout des maladies <le la peau qu'il
designail loules sous le terme commode
d'eczema. II existe cepeu<lanl <les affections,

telles <[ue les dartres du pied, qui
disparaissent facilemenl si elles sont con-
venablemenl traitees. L'est au pedicure
qu'il appartiendra de deceler entre les

orteils des plaques ressemblant a <lu

buvard blaue humide et. d'envoyer son
dient au medecin. Nous prenons cet

exemple parmi des centaines d'autres car
celLe maladie seinble etre tres repandue
dans certains pays, notamment aux
Ltats-Unis oii une grande partic de la

population adulle en serait atteinte.
Le pied est aussi affeele par <lcs

maladies benignes que le pedicure experi-
menle peuL soigner lui-meme sans reeou-
rir au medecin. La encore, une formation
scientifique lui permeltra de les distin-
guer des plus graves qui sont du ressort
<lu medecin. Un pedicure incompetent
est trop souvent eil effet lente d'exagerer
rimporlance des affections qu'il sait.

soigner, et de passer sous silence, par
ignorance, ceiles qui a la longue rcmlenl
son client infirme.

II faul esperer que le pedicure de
I'avenir se <listinguera par l'ardeur qu'il
mettra a changer la forme des chaus-
sures! Esperons aussi qu'il organisera
des concours de beaule oil la perfection
des pieds cntrcra scule en jeu!

Pour les families nombreuses.

Les families nombreuses ont de la
peine a se loger. Trop de proprietaires
les jugent indesirables. En outre, leurs
ressources insuffisantes les empechent
souvent d'oblenir le logement spacieux el

sain dont elles auraienl besoin. L'est
pourquoi ä Lausanne, a Zurich, il Berne,
on a reserve certaines habitations econo-
miques nouvelles aux families nombreuses.

La situation des families nombreuses
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